
Eloge de M. David F. A. Wright, lauréat du prix 1996, par le Prof. Armand 
Buchs

Parmi les huit mémoires qui lui ont été soumis pour le prix Marc-
Auguste Pictet 1996, le jury a retenu à l’unanimité celui de Monsieur David 
Frank Aston Wright, intitulé «The transmission of Western Science into China, 
1840-1900».
 Monsieur Wright est né en 1947 en Angleterre. Il a fait des études très  
approfondies de la langue et de la civilisation chinoises, d’abord à l’université 
de Cambridge, puis  au département de philosophie de l’université de Beijing. 
Après son retour en Angleterre, il a enseigné le chinois et les sciences dans 
un collège de Londres, tout en poursuivant ses recherches sur le 
développement de la science en Chine pendant le 19e siècle.
 En 1995, il a obtenu un doctorat en histoire des  sciences à l’Institut 
pour les études orientales et africaines de Londres, avec un mémoire sur la 
transmission de la science occidentale à la Chine entre 1840 et 1900. Dans 
cet important travail, très richement documenté, l’auteur examine les aspects 
politiques, religieux, économiques, culturels et, bien entendu, linguistiques de 
la transmission de la science occidentale à la Chine durant la seconde moitié 
du 19e siècle, l’accent étant mis plus particulièrement sur la chimie.
 Le travail de M. Wright montre notamment à quel point la transmission 
n’a pas été qu’une simple diffusion de connaissances scientifiques, mais  un 
processus complexe d’interactions transculturelles, qui ne peut être compris 
que par une bonne connaissance à la fois de l’état de la science occidentale 
de l’époque et de l’environnement intellectuel et politique qui caractérisait les 
dernières décennies du dernier empire chinois.
 En décernant le prix Marc-Auguste Pictet 1996 à Monsieur Wright, le 
jury récompense, pour un travail d’une exceptionnelle qualité scientifique, l’un 
des meilleurs connaisseurs du rôle que la science occidentale a joué dans le 
développement de la science en Chine au 19e siècle.
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